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La sociologie du crime reconnaît depuis longtemps le fait que certains comportements illégitimes ne 

reçoivent pas la même considération en termes de désapprobation, condamne et réaction de la part des 

agences de contrôle, des médias, des individus en général. Ce point de vue est fait propre par le sens 

commun au point que si l’on demande à un échantillon aléatoire de personnes d’énumérer les 

crimes qui les préoccupent le plus, sans aucun doute les réponses portent sur les crimes de 

« prédation » ou violents mis en œuvre par des sujets marginaux.  

Quasi jamais l’on cite les « crimes d’entreprises » que l’on considère au plus comme « incidents », 

« désastres », « tragédies » qui ont touchés des travailleurs ou des simples citoyens, mai très difficilement 

le langage utilisé pour rendre compte de ces événements et pour en qualifier les responsables sera celui 

réservé aux crimes plus communs. 

L’Interlabo proposé a l’objectif de discuter le processus de construction et déconstruction sociale de la 

criminalité d’entreprise en tant que « crime », de même que le processus de construction et 

déconstruction de la victimisation de la part de ceux qui sont touchés par ces comportements (souvent 

dus à omissions, parfois intentionnels), a partir de la présentation de recherches empiriques qui se sont 

occupé de certains importants cas judiciaires en Italie (le cas des ouvriers morts à la Thyssen-Krupp et le 

grand procès sur les graves conséquences, sur la santé des travailleurs et des habitants, de la présence de 

l’usine de traitement de l'amiante, l’Eternit, à Casale). 

 



 
 
 

Programme  
 
 
9h30 – 11h30 

- F. Prina –  Présentation du séminaire.  
 Introduction : Les crimes d’entreprises entre négation et reconnaissance. 

 

- B. Ziglioli – Seveso 1976: conséquences sociales, politiques et judiciaires d’un « désastre » 

- R. Altopiedi – Collective action and the construction of the victim: the Eternit case. 

Discussion 

 

11h30 – 11h45   

Pause café 

 

11h45 – 13h15 

- C. Maggiore - D. Petrini – La mise en accusation et la condamnation de l'employeur pour «dol 
éventuel». Les particularités du procès Thyssen-Krupp. 

- C. Blengino - G. Torrente – New public management and white collar crimes: an empirical 
research about Italian criminal trials. 

Discussion 

 

13h15 – 14h30 

Buffet 

 

14h30 – 17h00 

- S. Vezzadini – Crimes d'entreprise et victimes: une sociologie pour la victime. 

- A. Cottino – Entre les criminels et leurs victimes : le rôle des tiers. 

Discussion 

 

- F. Prina – Conclusions du séminaire.  


